
LES SOIRIÉES CANADIENNES.

Le Sauvage, a dit le Comte de Maistre, n'est et ne
peut être que le descendant d'un homme détaché du
grand arbre de la civilisation par une prévarication
quelconque. *

Cette hypothèse expliquerait la disparition si
prompte des nations indiennes à l'approche des peu-

ples ciilisés.
Mais, sans recourir à ce problème, nous n'hésitons

pas à attribuer leur anéantissement à ces inqualifiables
barbaries dont ils se rendirent tant de fois coupables
envers les Missionnaires et les premiers colons qui
venaient leur apporter le flambeau de la Vérité.

La Légende de la Jongleuse se mêle aux premiers
souvenirs d'enfance de l'auteur; et il se rappellera
toujours l'effet prodigieux que produisit s',r sa jeune
imagination le récit de ce drame que l'amour du
merveilleux, inné dans le peuple, enveloppait de tout
le prestige de l'inconnu.

Aussi a-t-il essayé, dans sa narration, de faire res-
sortir, en le poétisant, ce caractère fantastique, afin de
conserver à la légende toute son originalité.

Ne vous êtes-vous pas extasié parfois devant le
sublime panorama de notre Grand Fleuve, quand, par

* Les Soirées de Saint-Pétersbourg. Vol. I. Deuxième Entre-
tien, page 75.


